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CHAPITRE VI.

DE LA MISSION DE SAINCT CHARLES.

QVELQUES Hurons, de ceux qui 1'an pafse", crai-
gnans le feu des Iroquois, [74] auoient quitte"
lenr pai's, & s'efloignoient de nous, pour fui'r

encore plus loin, ce cruel ennemy: eftans arriuez en
vn Hen qu'ils iugerent affez propre pour s'y habituer,
s'y arrefterent & y baflirent leurs cabanes, a deffein
de s'y fortifier, & d'y faire vn nouueau pai's. Deux
de nos Millionaires, 1'vn de langue Algonquine, &
1'autre qui parle Huron, ayans parcouru tout 1 Efte",
les coftes de noflre mer douce, pour le fecours fpiti-
ttiel, tant des Hurons, qui alors y efloient difperfez,
que des peuples Algonquins, nous reprefenteret a
leur retour, qu'il feroit a la gloire de Dieu, que quel-
qu'vn de nous hyuernaft en ce lieu, oil plus de monde
deuoit fe raJIembler. Nous y deftinafmes done vn
de nos Peres, de la langue Hurone, qui nous quitta
au mois d'Ocitobre.

Lors qu'il fut arriu^ en cette nouuelle habitation,
quelques Chreftiens le receurent chez eux, auec vne
charite qui n'eut rien de fauuage. La premiere chofe
qu'ils firent, fut de drefTer de quelques e"corces
d'arbres, vne Chapelle, riche dans fa pauurete, oft.
depuis le matin iufqu'au foir, Dieu ne laiffoit pas
d'eftre adore", au milieu de ces vafles forefts, ou
iamais il n'auoit receu cet hommage.

[75] Plufieurs qui n'eftoient pas Chreftiens, fe


